
Le pigeonnier témoin

Depuis l'antiquité païenne où  les pigeons tiraient le char d'Aphrodite  jusqu'à la tradition 
chrétienne où la colombe évoque le Saint Esprit,  l'homme a toujours eu avec le pigeon une 
relation privilégiée.

Le pigeonnier est souvent isolé car le pigeon a besoin de tranquillité ; son environnement doit 
être paisible ; il doit pouvoir surveiller les alentours de son habitation afin de contrôler au loin les
incursions des prédateurs volatils ou terrestres.

Il existe plusieurs types de pigeonniers :

-  pigeonniers sur piliers
-  pigeonniers polygonaux
-  pigeonniers sur arcades
-  pigeonniers tour carrée.

Notre région présente le pigeonnier
tour cylindrique bâti en pierre de
pays et couvert d'un toit de lauzes.
Celui-ci, reconstruit il y a cinq ans,
est un pigeonnier noble du XVe

siècle.

Les seules ouvertures sont les lucarnes possédant des trous d'envol
ronds ou carrés, de petites dimensions interdisant l'accès aux 
rapaces dangereux pour les pigeonneaux.

L'intérieur du  pigeonnier est tapissé de petites cases carrées ou
circulaires appelées «boulins» spécialement aménagées et destinées au
logement des couples et à la couvaison.

Aucun autre animal ou oiseau de basse-cour ne bénéficie d'un tel
traitement de faveur. Aucun n'est logé dans un bâtiment aussi soigné
que le pigeonnier ; il y a pour cela trois raisons principales :

- sa chair est estimée  lorsqu'il est jeune ;
- le récolte de sa fiente est un engrais précieux ;
- enfin le pigeon a toujours servi de messager, cela jusqu'à la guerre de 1914/1918.

De nos jours le pigeonnier fait partie intégrale de notre patrimoine rural, témoin d'un savoir de 
qualité.


